
LA DÉCLARATION 
DE M. ROOSEVELT 
(SUIT» Ot LA PRCMISRS PACS) 

t De plus poursuit le i New-York 
T u n e s i . l e 'prés ident a profit* de l'oc
casion pour demander en termes extrê
mement pressants, aux membres les 
plus Influents du Congres de «abstenir 
de critiques mesquines sur ses act ions 
dans la conduite des affaires étrangères 
. a n s un avenir immédiat 

Faire tout ce qu'il est possible 
pour aider les démocrates 

Washington. 1«*. — Les déclarations d u 
président Hoos-eveii devant la commis
sion militaire du Sénat concernant la 
r.ccessre d apporter le m a x i m u m d'appui 
«mèrtcats a la Grande-Bretagne et à la 
France, auraient été mot ivées par les 
points suivants : 

1" t e s renseignements possédés, depuis 
ong emps déjà, par M. Boosevelt . sur 

'.es projets des Etats total itaires e t sur 
' . e r s armements : ï» Le discours du 
ch.inceurr Hitler qui. bien que modéré de 
ton. n'en revè.e c a s moins l ' intention du 
Rf'.e'i d'intensifier la l u t t e entre les 
deoiogies totalitaire* et démocratiques 

dar.s lé m o u l e entier : 3" La conviction 
acquise par M Roosevelt que l'opinion 
P'io'.iqu<- américaine est d'accord avec s a 
politique de soutien positif des demo-
cra'ics . 

t e « New-York » indique que les mem-
br<*s de 'a Commission sénatoriale de 
'. Armée avaient, a l'issue de leur confé
rence avec le président Roosevelt. l'im-
preaâhM que celui-ci ferait tout ce qui 
est en son pouvoir, s a n s aller jusqu a .a 
iruerre pour aider les démocraties de 
'.T.urope dans tout conflit avec les dicta
ture*. Il aurait demandé aux membres 
de la Commission de considérer la 
France c o m m e ia véritable frontière des 
Etats-Unis en cas de conflit. 

Il n'est pas encore question 
d'une conférence internationale 
Washington 1" — Le président Roo

sevelt, interrogé par un journaliste au 
cours d u n e conférence de presse, pour 
savoir si un gouvernement étranger 
lavai t pressenti en vue de la reunion 
i : m r conférence internationale, a re
pondu négat ivement 

LA PRESSE ALLEMANDE 
S'ÉLÈVE VIOLEMMENT 

CONTRE LES DECLARATIONS 
DE M. ROOSEVELT 

Berlin. 1" — La presse al lemande 
s é'.ève v io lemment contre les déclara-
ions de M. Roosevelt a la Commiss ion 

de l'Armé* du Sénat . Le « Voelkischer 
Reobaenter « porte, e n première page, 

i manchette suivante : t M. Roosevelt 
méprise les 101s des Etats-Unis : la 
livraison d'avions a la France devient un 
-,-andaié ». 

La «Frankfurter Ze i tung» écrit que 
M Roosevelt est mani fes tement disposé 

r.ecuger les avert issements des bom-
mes saees de son pays. La « Nachtaus-
s a b e » dit . « La frontière de l'Amérique 
est sur le Rhin Après le discours de 
paix du Fiihrer. c'est une incroyable 
campagne d'excitation de Roosevelt ». 
Ce «ournal accuse M. Roosevelt d avoir 
voulu détourner l'attention dé la vente 
illicite d'avioiis a .a France et m e t de 
nouveau en cause l'influence des juits 
en Amérique 

LA GUERRE D'ESPAGNE 
Barcelone. 1». — Les nat ional i s tes ont 

atteint la province de Qérone. sur la 
route de Barcelone-Oérone. à 30 km. de 
cette dernière ville. Actuel lement . Berga, 
à l'ouest, e t Vich, au centre, sont direc
tement menacées . 

D'autre p a n . une dépêche de Burgos 
est rédigée c o m m e suit : 

Burgos, l » . — On annonce que iss 
troupes nat ional is tes sont entrées dans 
la province de Qérone et qu'elles se sont 
emparées d es vi l lages de Tordera et de 
Fojas de Tordera. sur la route de Barce-
ione-Gérone. D a n s les autres secteurs. 
l 'avance nat ional i s te cont inue . 

Précédemment , un autre té légramme 
de Burgos annonçait que les nationa
listes s'étaient emparés de Malgrat. fai
sant l 500 prisonniers et recueil lant un 
matériel énorme. 

D a n s le secteur de Sanceloni . ils o n t 
tait un grand nombre de prisonniers ap
partenant à la brigade Lister. 

D a n s le secteur de Vich. ils ont occupe 
Coll de Vichy. Pla Pedrera et Puigrodo. 
faisant de nombreux prisonniers. 

5 TUÉS, 12 BLESSÉS 
par un nouveau 

bombardement 

de Valence 
Valence 1". — 10 avions < Savo ie » 

ont lancé une centa ine de oombes sur 
la zone du port et le quartier du Orao. 
causant divers incendies e t détruisant 
12 maisons du quartier du Orao D a n s 
le port, une bombe a at te int le cargo an
glais « Cardiff » dé jà à moit ié coulé au 
cours d'un précèdent bombardement 

LE GÉNÉRAL FRANCO 
REMERCIE LE CHANCELIER 

HITLER ET LE RÉGENT 
DE HONGRIE 

Burgos. ï" — En réponse au télé
gramme de fél ic i tat ions du chancel ier 
Hitler, le général Franco lui a adressé 
aujourd'hui le té légramme suivant : 

« Les victoires de Catalogne sont di
gnes de la foi que vous avez mise e n nous 
depuis le pr-rmer moment . Avec m e s 
vifs remerciements pour vos fél icitations, 
je vous envoie, avec m e s meilleurs vœux 
pour la grandeur de votre pays, ceux de 
la nouvelle Espagne et de ses armées ». 

Le général a éga lement envoyé un té
légramme au régent de Hongrie, d a n s 
lequel il déclare no tamment : « En lut
tant pour la l ibération de l'Espagne, no
tre armée défend les éternels principes 
de civil isation chrét ienne qui sont com
muns à nos deux p a y s >. 

CORDIAL-MED 

LA RÉUNION 

DE LA COMMISSION 

DES AFFAIRES 
ÉTRANGÈRES 

T A '•nmmi.-sion des Affaires etran-
5<>rer de ;*. Cnambre. saisie d'un' propo-
• ' on df reso 'lion communis te l endant 
• ouvrir a frontière espagnole au ravi-
•n'';emen' en armes et en munit ions. . 
co.ibere sur le' choix d un rapporteur. 
Uu brel débat s est institue, auquel ont 
pris, par: no'amment. M. Besbons igau-
•hç dêmnera ' iq i e ' qui s est montre net-
'ernent hostile a la p r o p o s i i o n commu-
, istc i M. F lonmond Bonté, qui a ap-
puvè :a motion &e i o n P - r n ; M. Grum-
.wèh i s o c i a l i s t e qui s'est montre égale
ment fa-orable. et M Vvon Delbos qui 
i déclaré inopportune : ouverture de la 
'rontière. Il a souligné que \n Chambre 

»'ait or ia prononcée a ce sujet et que 
Angleterre ne serait pas solidaire de la 

France pour pratiquer cette politique. 
Par 15 voix con're i f ! abstentions 

a commiss ion a charge M Desbons, se-
- ea i re zene'-ai du groupe franec-espa-

„-:-<•<:. de présenter un rapport defavora-
.->.-.'ion communiste . 

La propagande à l'étranger 
'•a commission a ensuite engage un 

:<ing ceDat sur a propagande française 
.'étranger a ! occasion d'un rapport de 

M Grurabach. E.'.e a repoussé la sug-
,.--:*ior. d-: C I T T un ministère autonome 
oe a propaKar.ae ou un sous-secrétariat 
c E t a - d e p e n l a m du quai d'Orsay, e t el le 
a confirme > r a " a c h e m e n t au minls-
tère des Affaires étrangères des services 
de '.a yropasr m d c 

Le communiqué 
Voici s omin .mque a- .a commission 

O s Attaires i r u n g e r e s : 
« Réunie «nia .a présidence de M. Jean 

Mét ier , la commission a entendu un în-
•eressaiT rapport de M. Grurabach sur 
..'•i p r o b e m e s de la propagande. M 
Orumbach après avoir étudie .es diver
ses propositions de loi déposées au cours 
c e cette législature et des précédentes. 
a rappelé avec MM Pezet et Deschi-
seaua. que la propagande fait partie in
tégrante de ,a d»fense nationale. Il es t 
arrive à la <«inclusion que la création 
n un ministère s'impose pour exercer à 

t 'range i tiive action comparable a celle 
d*s autres pays 

Apres un eenange de vues auquel ont 
pris part MM Mareaine. Pewt . G a s t o n 
Riou, y von Delbos. Deschizeaux. Bonté 
Rivière. G rai et le rapporteur, la com
mission a unanimement reconnu ,a ne. 
ressité d intensifier no're propagande . t 
de c e r d o n n e les services qui en ont la 
rharg» 

F'le a examiné diverses formules, no-
ijiimei.i celle d un ministère autonome. 

re' > d'un «jous-secretariat d'Etat rele
v a ' du ministère des Aftaires étran
gères P t celle d'une commission iniermi-

E3Ie a donné mandat à M G n i m b a e h 
de rédiger son rapport définitif et de 
. .v ie lure d a n s k- sens de »a création d un 
ergamsm. qui pourrait être un sous-
seèrétarUt d Etat ou une direction géné
rale et serai- chargée de centraliser .es 
c r o r t s de xy"T- propagande et d en re-
-•rpuper es K I vices techniques. 

'J, commission a examine ensuite a 
• oposiunn de résolution de M. Bonté 
. udant à ouvrir la frontière de Cata-
. . . , e al in que le gouvernement républi

cain d'Espagne ne soit pas PUve des 
. - r . < d'assurer la défense de 1 Espa 

. S». Elle i désigne comme rapporteur 
.1 Desho~« par 15 voix contre 7 a s*. 
Bonté, en lui donnant mandat de con-
c'ure au rejet de la proposition de réso-
. t ion ». 

SIMPLE RECETTE pour MAIGRIR 
Kai'ef. un ui.ig» régulier Ct ia risanc 

de Verteil. VOIKJ .n aigrirez progressive
ment sam. dangei pour votre santé 

Botte i 1 tr. 70 toutes pharmacies 
M 

DES DIZAINES DE MILLIERS 
DE RÉFUGIÉS SONT REPARTIS 

POUR FIGUERAS 
ET LA PROVINCE DE GÉRONE 
La Junquera. If. — On évaluait, nier, 

a 50.000 le nombre des fugit ifs qui cam
pent aux abords de la frontière fran
çaise. Mais aujourd'hui, ils ne sont guère 
plus de 10.000. Beaucoup sont repartis 
pour Figueras et les v i l lages de la pro
vince de Gérone. consc ients de la quasi-
impossibilité de passer en France et à 
demi rassures par les rumeurs favora
bles d'après lesquelles les troupes répu
blicaines auraient remporté un succès 
marqué sur lavant -garde motor isée d e 
la division < U t t o r i o » embourbée dans 
'.es chemins détrempés au sud du G é 
rone. 

De même, les républicains auraient 
contre-attaque avec bonheur devant Ma
ta ro. 

Maisi. si le? réfugiés ont presque com
plètement évacué la bande de six kilo
mètres ex is tant entre la Junquera et la 
frontière, leur passage reste marque par 
un flot inimaginable de débris hétéro
cl i tes qui bordent les deux côtés de la 
route, pendant des kilomètres. 

Des camions sont renverses d a n s les 
fossés i certa ins ont brûlé. D e s chevaux 
crevés gisent au bord de la route ; des 
as de hail lons, des souliers, des boites 

de conserve, encore trempés de pluie 
rument au soleil. Les réfugiés s'entas
sent à la Junquera q u i l s ne peuvent 
plus dépasser. Leur présence y rend le 
trafic automobile extrêmement difficile, 
mais ils at tendent avec pat ience la dis
tribution d es vivres qui arrivent de 
France, mais aucun désordre ne peut 
être constaté 

Beaucoup, pourtant, n'ont pas m a n g é 
depuis près de quarante-huit heures 

Des patrouilles mil itaires recherchent 
d a n s la zone frontière les déserteurs, les 
regroupent et les dirigent sur Figueras. 
où un tribunal militaire vient d è t r e 
formé puur examiner leur cas . 

Armée à Bordeaux 
de 12.200 Espagnols 

Bordeaux. 1"\ — Le total d e s réfugiés 
espagnols qui sont passés par la gare de 
Bordeaux-Saint-Jean, atteint , pour la 
seule journée d'hier mardi. 12 200 per
sonnes . Tous ces malheureux ont été 
ravitai l les par les autorités préfectorale 
et munic ipale avant d'être dirigés sur 
les centres d'nébergement dés ignes d a n s 
le centre et l'ouest de la France. 

LES HOSTILITÉS 
EN EXTRÊME-ORIENT 

T c h o u n g Ring , 1» . — L'offensive Ja
ponaise d a n s les monts Tchount iao au 
sud de la province d u Ooans i est défi
ni t ivement arrêtée. Les troupes chinoi
ses embusquées d a n s les anii-actuosités 
du terrain particul ièrement diff ic i le 
d a n s cet te région harcèlent cons tam
ment le* arrière-cardes nitipones qui 
essayent de s'y maintenir pendant la 
retraite d u gros des troupes 

L'aviation japonaise s'est encore mon
trée très active pendant la Journée 
d'hier N a n T c h a n g . capi ta le au Kiangs i , 
a été bombardé deux fois. La gare a été 
détruite. N a n Ning d a n s le Kouangs i et 
Chiou Hing d a n s l e K o u a n g Toung sur 
la rivière d e l'ouest o n t é t é éga lement 
éprouvées 

Grand activité japonaise 
daas la région d* Macao 

Hongkong. 1». — Les Japonais dé
ploient une grande activité d a n s l'Hin-
terland 4 e Macao I ls ont e s sayé aujour
d'hui de débarquer à Tong Ka m a i s o n t 
é t é repousses par les • Chinois , qui o n t 
coulé deux bateaux à bord desquels se 
trouvaient de s troupes. 

Près dé Macao un avion japonais a 
mitrail lé un, autobus transportant des 
réfugiés. Deux de ces derniers ont é t é 
tués et 12 civi ls ont é té blessés. 

Un « bandit fantôme » 20.000 miliciens ont défilé 

Communiqué du Bureau de Presse 
AIR FRANCE 

Ligne France-Indochine. — Le cour
rier n» 4 parti de Marsei l le le Jeudi 
19 Janvier 193» à 6 h. 50 e s t arrivé à 
Sa igon le Mardi 34 Janvier à 9 h. 85. 
à Hanoï le Mercredi 25 Janv ier * 3 h. 55 
et à Hong-Kong le Jeudi 35 >anv ier 
1939 a 4 h 52 

Le courrier n" 104 parti de Hong-
Kong le Vendredi 30 Janvier à 23 h. 30 
de Hanoï le Samedi 21 Janv ier à 3 h. 28 
et de Sa igon le Samedi 21 à 32 h. est 
arrive à Marseil le le Vendredi 27 Jan
vier 1939 à 17 h. 00 

Liane France-Amérique. — Le cour
rier n» 4 parti de Toulouse le D i m a n c h e 
23 Janvier à 7 h. 16 e s t arrivé à Buenos-
Ayres le Mercredi 35 Janvier à 22 h. 00 
et à Santiago-du-Chil i le Jeudi 26 Jan
vier à 17 h. 10. 

Le courrier n" 104 parti de Sant iago-
du-Chili le Samedi 21 Janvier à 11 h. 30, 
de Buenos-Ayres le D i m a n c h e 22 Jan
vier à 3 h. 35 est arrivé à Toulouse le 
Mercredi 25 Janvier à 14 h 30. 

LE PROCÈS DU NÉGUS 

CONTRE 
LE GOUVERNEMENT 

ITALIEN 
(SUITB OS LA PREMItRE PAC!) 

Le procès é ta i t d' importance, n o n seu
lement e n raison des part ies e n présen
ce, m a i s parce qu'il s'agit de plus de 9.000 
t i tres du c h e m i n de fer franco-éthiopien 
de Djibouti à Addis-Abeba. C e s t i tres 
é ta ient immatr iculés au nom du gouver
n e m e n t éthiopien. Des 193». le gouverne
ment Italien fit opposit ion entre les 
ma ins de la Compagnie de c h e m i n de 
fer pour empêcher l 'ex-négus d e dispo
ser d w titres et d'en toucher les revenus 
et redevances. La valeur des t itres s'éle
vait à 40 millions, environ ç t cel le des 
revenus blooués à environ 10 mill ions 

L'ex-empereur d'Ethiopie introduis i t 
un référé. Le prés ident d u tribunal. M. 
Mail lefaud. se déclara incompétent , car 
l'affaire posait des quest ions de pro
priété q u e seul un procès pouvait ré
soudre 

Cet après-midi, après plaidoiries de 
M* Welll pour l'ex-empereur. d e M» Mar
cel Plaisant pour le gouvernement Ita
lien, dé M ' Le Pelletier, pour la Compa
gnie de c h e m i n de fer franco-éthiopien, 
la Cour a s tatué d a n s le m ê m e sens que 
le président Mail lefaud et a confirmé 
son ordonnance conformément d'ailleurs 
aux conclusions de l'avocat général Ga-
valda. 

Les t i tres resteront donc bloqués entr* 
les m a i n s de la Compagnie ainsi que les 
revenus lusou'à décis ion au fond au cas 
où Haï lé Sélass ié engpeeràtt un procès 
devant un tribunal civil. 

Dans l'affatre s imilaire de la société 
italo-francaise pour le c o m m e r c e d u sel 
en Ethiopie, la Cour, après plaidoiries 
de M' Bourthoumleux e t du bâtonnier 
Jacoues Charpentier, a rendu un arrêt 
semblable. 

ASSEMBLÉE GÉNÉRALE 
des ACTIONNAIRES 

de la BANQUE de FRANCE 

L'Assemblée Généra le a élu Conseil ler 
pour trois ans . M Jacques Charles 
"Laurent, e n remplacement d e M: Jac
ques Lemaigre-Dubreuil . dont le mandat 
était arrivé à expiration 

Elle a élu Censeur, pour trois ans . 
M Jacques Lemaigre-Dubreuil . en rem
placement de M. Georges Baugnies . 

DEUX JEUNES ESPAGNOLS 
ONT CAMBRIOLÉ UN CAFE 

DE L'ILE D'OLERON 
La Borchelle. W - Quelques jeunes 

Espagnols , hospital isés à la M t o i e d e 
vacances à Boyardvil le (Ile d O l r o n . 
qui e n a recueilli 600. se sont échappés , 
la nuit dernière. Deux d'entre eux âges 
de 14 ans se sont introduits par effrac
tion d a n s un café et ont brise « emporte 
divers objets . Le parquet de Marennes 
les a fait incarcérer. 

LE CALME RÈGNE 
A NOTRE FRONTIÈRE 

Perpignan. 1". — Le ca lme le pius 
complet règne à la frontière tranco-
espagnole . de la Cerdagne neigeuse à 
la Méditerranée apaisée. Quelques pe
tits groupes seu lement de réfugiés se 
sont présentés aux postes frontière 

Dragons et gardes mobiles patrouillent 
aux abords d es centres d'accueil. 

M M à H - O - ~ 

La tournée d'inspection 

de MM. Sarraut 

et Rucart 
Perpignan, s*. — MM. Sarraut e t Hu-

cart ont poursuivi ce mat in leur tour
née d'inspection d a n s la région des Py-
renees-Onentales et ont triait* succes
s ivement Port-Vendras. Bany^ls Cerbère 
e- Argelès-sur-M«r Ils s o n t revenus à 
Perpignan à 13 h i » e t âpre» un rapide 
déjeuner, se sont réunis avec leurs col
laborateurs a la Préfecture pour tuer 
les conclusions de leurs constatat ions 

POUR UNE REPRÉSENTATION 
DU GOUVERNEMENT FRANÇAIS 

EN ESPAGNE NATIONALISTE 
Paris 1*'. - M Edouard Oaisdiei « 

lecu ce matin une délégation du groupe 
parlementaire franco-espagmd qui, on 
le sait a été récemment créé i a Cham
bre des Députés délégation qui avait 
a s a tète M. P.-É Flandin. Les dé légués 

UN DÉJEUNER D'ADIEU OFFERT 
A MUNICH AU CONSUL 
GÉNÉRAL DE FRANCE 

Munich. 1er. — Le président, les mi
nistres de Bavière. Ludwing "tebert • 
M m e Siebert, ont offert un déjeuner 
d'adieu e n l 'honneur du consul général 
de France à Munich et de Mme de Vaux-
Salnt-Cvr. avant leur départ pour Cubf 
où M. de Vaux-Saint-Cyr a é té o o m m é 
l é c m m e n t ministre de France. 

Parmi les hôtes , on remarquait no
t a m m e n t les consuls généraux de Oran-
de-Bretagne. d'Italie et de Hongrie Des 
toasts d'adieu très chaleureux ont été 
échangés entre M Siebert et M de 
Vaux-Saint-Cyr. 

qui avaient vu auparavant M Georges 
Bonnet . Ministre d e s Affaires Étrangè
res, ont soul igné auprès d u Président du 
Consei l la nécess i i* qui s'Impose à leur 
avis, au Gouvernement français, d'avoir 
un représentant auprès du Gouverne
m e n t national iste espagnol . 

Cinquante arrestations 

au cours 
d'une manifestation 

à Londres 

Londres. H* — On apprend que JO 
arrestat ions ont é té opérées au cours de 
lu mani fes tat ion qui s'est déroulée mardi 
soir, d a n s le West End. e n faveur d e la 
levée de l'embargo sur le» armes à des
t ination de l'Espagne 

Ces personnes ont comparu c e mat in 
devant le Tribunal de Police de 8 1 * 
Street poui outrages à agent s La plu
part d'entre elles ont é té condamnée* » 
des amendes variant de 1 fr à 40 shil
l ings Plusieurs autres ont «té remises 
en liberté sous caut ion et comparaîtront 
i nouveau devant le Tribunal la n tms ine 
prochaine. Deux maniXeata&ts ont é t é 
acquittés . 

qui tua 4 personnes 
a été arrêté 

au Japon 

Cerné par 200 policiers, aidés 
d'un millier de jeunes gens 

et de pompiers, le malfaiteur 
tenta de se suicider en se mordant 

la langue lorsqu'il se vit pris 
Tokio. 1". — D e l 'agence « Domel » : 

Yoshichi Kanda. le « bandit fantôme > 
qui. e n quelques jours, as sass ina quatre 
personnes, d o n t deux femmes , a été cap
turé hier soir près de la rivière Kiso. Il 
n'a pas fallu moins de deux cent s poli
c iers que renforçaient un mill ier de 
membres de l 'Associstlon des Jeunes 
gens et de pompiers pour cerner le ban
dit qui, se voyant pris, tenta de se 
suicider e n se mordant, la langue. 

Kanda. qui e s t ftgé de 21 ans . venait 
du Mandchouaouo. Avec un revolver 
qu'il avait dérobé, il tua. le 13 Janvier 
à Himaji . près de Kobe. la f e m m e d un 
ingénieur pour la voler. Il se dirigea 
ensui te à pied vers Toxio et tua en 
route trois autres personnes Après être 
resté treize heures dans la capitale, il 
partit en direction de Nagoya. quand il 
se heurta au cordon de police qui réus
s i t à le capturer 

UN CONGRÈS 
de ia Fédération 

àei Foires françaises 

s'est tenu à Paris 

devant Mussolini 
Rome. 1" — L'Italie entière célèbre 

aujourd'hui le 16e anniversaire de la 
fondation de la milice fasciste c o m m e 
une fête nat ionale . Toutes les villes s o n t 
pavoisees et des mani fes tat ions se dé
roulent dans les différents centres. C e 
mat in , à Rome, une imposante cérémonie 
s'est déroulée place de Venise, devant 
la tombe du soldat inconnu où M Mus
solini a procédé à la remise de nom
breuses décorat ions aux famil les des che
mises noires tués en Afrique orientale 
et e n Espagne Le Duce a ass iste ensu i te 
au défilé de 20.000 mil ic iens venus des 
différentes régions de la péninsule. H 
avait à s e s co tés le général Lutte, chef 
d'état-major des sec t ions d'assaut na
tionales socialistes. 

NOS MOTS CROISÉS 
PROBLÈME N° S4 

HORIZONTALEMENT — I Animal 
dont le nez supporte un redoutable or
nement . — II. Participe passé. Entendu. 
— III Sa tête représente bien peu de 
chose. Note. — IV. Favorisée. Six. — 
V Init iales d'une de nos colonies . U n 
minimum. — VI Point cardinal. Secours. 
— VII. Peu avancé. Moitié d'un petit 
enfant . — VIII. C'est déjà quelque c h o 
se Fournir des ressources régulières. — 
IX. M'abuserai Rivage de la mer. — X. 
F i n de participe. Rétabl is après un 
écart. 

Les Foires de Lille et d'Amiens 
y étaient représentées 

Parts. 1" — Le Congrès de la Fédé
ration des Foires françaises vient de se 
tenir au siège du Comité de la Foire de 
Paris. Les foires d'Amiens. Angers, 
Bourges. Caen. Lille, Metz Orléans. 
Reims. Strasbourg et Tours é ta ient no-
tomment représentées Le Congrès s'est 
terminé par un banquet place sous la 
présidence de M. Gent in . qui *u des
sert, a montré tout l lntérèt que le gou
vernement portait au développement 
des foires commerciales . Le ministre a 
s ignalé l 'avantage qu'il y aurait a adop
ter pour toutes les mani fes tat ions com
merciales et industrielles, un règlement 
uniforme, af in de pouvoir établir un 
statut légal des foires. 
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" Je ne regrette qu'une chose 
ne pas ravoir connu plus tôt " 

déclarent ceux qui ont essayé 

le BRONCHOCURE 
de l'Abbé Blanc 

*' le sirop qui a Vaincu la toux ' 

LE TIMBRE DU MONUMENT 
NATIONAL AUX VICTIMES 

CIVILES DE LA GUERRE 
ET AUX SOUFFRANCES 

DES RÉGIONS ENVAHIES 
A ÉTÉ MIS EN VENTE HIER 

VERTICALEMENT. — 1. Part ie d u n e 
chambre uti l isée comme salon. D o n n e 
sat is fact ion aux modérés. — 2. Tend tes 
bras vers l'Adriatique. Reçoit bien des 
bûches e t ne s'en porte pas plus mal. 
— 3. Spécial is te de ia reproduction — 
4 Dément . Abréviation d'un titre prin
cier. — 5. Graminée . Ville d'Italie. — 
6 Contribue à la protection d'un orga
ne. Le propre de l 'homme. — 7. Fait de 
tout ce qui est remarquable. — 8. Dans 
« R o m e » et d a n s « Varsovie » Fin de 
participe Donné par des gens en vue. 
— 9 Sa lue la fin d'une corvée. Animal . 
— 10 P a y s d'Indochine. Pauvres types. 
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Le Comité actif pour la réal isation d u 
Monument nat ional aux Victimes Civi
les de la Guerre et aux Souffrances des 
Réglons envahies fait un pressant ap
pel aux populat ions du Nord de la Fran
ce pour que celles-ci achètent le timbre 
du Monument nat iona l «lui v ient d'être 
é m i s par l 'administrat ion des Postes et 
qui se trouve dans tous les bureaux de 
peste, recettes auxil iaires ou agences 
postales. 

C e timbre d'une valeur d'affranchisse
m e n t de 0 fr. 90 comporte une surchar
ge de 0.35 qui ira tout ent ière au béné
fice du Monument national . 

Le graveur Barlangue a reproduit le 
m o n u m e n t de l'héroïque vict ime civile 
Léon Trul in. ( juvre du sculpteur Félix 
Desruelles, qui se trouve au cimetière 
de l'Est, à Lille. 

Léon Trul in est représenté adossé au 
mur devant lequel il fut fusille le 8 
novembre 1915. S o n effigie est entourée 
de rameaux de lauriers en-dessous des
quels se trouve l'inscription Monu
m e n t nat ional aux Vict imes civiles de 
la guerre - Lille. 

Le Comité est persuadé que les habi
tants de s régions du Nord et de l'Est au
ront à c œ u r par l'acquisition de ce l t e 
figurine postale de venir en aide a 
l'œuvre qu il se propose l e réaliser et à 
laquelle le Président de la République et 
plusieurs ministres ont bien voulu ac
corder leur patronage d'honneur. 

On a trop longtemps ignoré l'énorme 
s o m m e de souffrances, de sacrif ices et 
d'héroïsme que les populat ions envahies 
ont consent ie durant les quatre années 
d occupation. Le Monument nat ional les 
fera connaître à la France entière et 
perpétuera le Souvenir de cette éner
gie volontaire mise au service de la 
France. 

L e . Comité est persuadé que tous et 
toutes voudront y aider et d'avance leur 
exprime ses s ent iments de reconnais
sante gratitude. 

Le Président : Philippe K.ah avocat 
au barreau de Lille, président d'hon
neur de l'Union nat ionale des Prison
niers Civils de Guerre. Chevalier de 'a 
Légion d'honneur ; les Vice-Présidents: 
Colonel Charles Sant ini . président des 
Anciens grades. Officier de la Légion 
d'honneur : Raymond Sergeant . prési
dent de la Fédération des Sociétés 
d'Education Physique et de Préparation 
militaire du Nord. Chevalier de la Lé
gion d'honneur i Paul Delamar. vice-
président d'honneur de 1"U. N. P. C. G.; 
Georges Vyt. président de la Mutuelle 
des Défenseurs de Lille : le Secrétaire 
général. Georges Delval. président géné
ral de la Confédération nat ionale des 
Vict imes civiles de guerre ; la Tréso-
rière générale : M m e Valent ien Hubert, 
trésorière général? de la C. N V C. C . 
Carte du Combat tant : Le Secrétaire 
général adjoint et délègue général à la 
Presse Raymond Mallet. avocat au 
barreau de Lille : le Secrétaire général 
adjoint : Charles Delcambre. secrétaire 
de l'U N. P. C G. : le Commissaire gé
néral : André Duffet. président gêne
rai d e l'U N. P. C. O. : le C o m m i s s a i i e 
général : André Duffet. président géné
ral de l'U. N. P. C. G. : les Commissai
res généraux adjoints : Louis Oelplan-
que. vice-président de la C. N V C. G ; 
Jean-Jacques Wallach. vice-président de 

laFédérat ion des Soc ié tés Régionaltstes 
du Nord de la France : le Délégué géné
ral à Paris : Ernest F o m a i r o n 

Toutes les grandes découvertes 

sont accueillie» à l'origine avec 

scepticisme t t indifférence. Mais , 

bien v i t» , ta véri té a p p a r a î t , le» 

fai ts s imposant. Ce« t ce qui se i 

passe pour I» Bronchocure, ee sirop 

à bas» d» « Chich Z â t i » d'Algérie, 

dont l'Abbé Blanc découvrit le» «x- ; 

t raordinaire» propr iété* . 

Ceux qui, hier hétttment d essayer ce 
merveilleux sirop, en sont aujourd'hui 
ses plus chauds partisans. 

C'est que le Bronchocure a f s l t réa
liser à la thérapeutique moderne un 
progrès considérable dans la lutte contre 
ia toux-1 il ne se contente pas de calmer 
la toux i il t 'attaque aux causes mêmes 
du mal et les fait disparaître. Aucune 
toux ne résiste au Chich Ztti . qui 
tr iomphe même de la coqueluche, contre 
laquelle la science moderne est encore 
si souvent -désarmée. N'est-ce pas une 
preuve éc latante de son efficacité ? 

L'acte de foi du gendarme 
Ceci se passe e n octobre chez M. To-

raille. gendarme à Morteau (Doubs) 
Depui s le mois dé mai. Mme Torallle 

tousse cont inuel lement . Son entourage 
s'inquiète. Le docteur a présent un 
examen radiographiquè qui fut négatif. 
Malgré divers tra i tements cette maudite 
toux persiste et le gendarme se déses
père-

Un jour. 11 entend parler de l'abbé 
Blanc et du Bronchocure. S a n s grand 
espoir, i l e n achète un flacon. 

Et voici que la toux s'atténue : les 
quintes s'espacent. U n deuxième flacon 
fait complètement disparaître cette toux 
exténuante . Alors le brave gendarme 
écrit à l'abbé Blanc : 

« De fout cœur, monsieur le curé, ie 
vous remercie, et toute me famille prie 
Notre-seigneur pour au'il vous prottije 
et vous conserve longtemps sur cette 
terre, où il y a tant de souffrances à 
soulager. 

» Vous pouvez publier librement cette \ 
lettre, qui n'est que la juste expression I 
d» ma reconnaissance. » 

De telles lettres, l'abbé Blanc en ] 
conserve des centaines . 

Une coqueluche vaincue 
dès les premières cuillerées ! 

Mme M. Peyrebrune. de Selestat « Bas-
Rhin i, écrit, le 21 Janvier dernier pour 
témoigner • tout» s a grat i tude «t sas 
félicitations pour M merveilleux r t w è d c » 
( Coq ue luchsuop ). 

! » Bénie soit la Providence qui m'a 
fait essayer votre Coqweluchtirop : dé* 

\ les p remiè re» cuillerées mon enfant était 
soulagée .'Au deuxième flacon, le foyer 
du. mal avait disparu et je vol* avec 

\ joie ma fillette s'acheminer vers ia 
\ guérison complète. » 

: L'efficacité du Bronchocure 
étonne 

les médecins eux-mêmes 1 
Et voici ce qu'écrit, le 18 Janvier, lé 

docteur Ch. P.. ancien professeur d» 
clinique à l'Ecole de Médecine de Mar
seille : 

t Je suis extrêmement étonné du ré
sultat que je vierj d'obtenir »n S Jours 
sur moi-mime avec votre Bronchocure. 
Est-ce l'habitude de ce sirop d'agir » 
vite ? 

Les raisons du succès 
du Broncbocure 

et du Coqueluchsirop 
Si tous ceux qui ont «say» le» 

2 sirop» d» l'abbé Blanc sont una

nimes a en vanter la» m i n t w , c'ait 

qu'il» of f rant des avantage» consi

dérables : 

La toux est arrêté» très rapide

ment . 

I ls ne cont iennent ni produi t 

chimique» ni alcaloïde, ni toxique. 

De» plantes, r ien que des p l a n t e * 1 

On peut en donner même aux 

plu» Jeune» bébé». 

Ce» sirops, très a v a n t a g e u i , sont 

la providence des m a m a n s . 

En vente toutes phsrmacies . 
Bronchocure, le grand flacon. H.60. 
Coqueluchsirop, le grand flacon. 16.S5. 

•no* 

LE P R I X 

D E S V E D E T T E S 

(SUITE 0 1 LA PREMItRS PAO») 

U0 a ou 
taauaee 
doiree de galle et ue 

uutaiBie avec kiysel et •» Ole 
Ai a 30 Paru P T.1 . « Maria Ctiap-

cleiaine >. *dapt radlounon l 
Sceuee du Cure au Vll-age 

\ Il a OU tiMdiu Normandie . Soirée ae 
variétés 

\ il a. uo : Bruxeile» rr»uc : cono »jmpn 
21 û 46 : Kadio Luxembourg . Coucerl 

syuiphonique avec le p lauuie 
e t composit ribor Harsanyi. 

LES PERMIS DE PÈCHE EN 1939 

Le Syndicat dos Pêcheurs à ia l igne et 
Riverains du Nord a 1 honneur de porter 
à la connaissance de ses nombreux 
adhérents que les cartes de Lille sont à 
leur disposit ion au Café de l'Amicale 
63. rue aMsséna. à Lille Une surprise 
e s t réservée aux syndiqués qui iront 
prendre leur permis au dépôt ci-dessus. 

Le Syndicat rappelle à ses membres 
que le prix de la carte a ete porté a 
douze flancs par décision de l'assemblée 
générale de 1838 Les nouveaux syndi
qués paieront, en outre, un droit d'ins
cription de trois francs. 

Les cartes des c o m m u n e s des environs 
seront distribuées dans 'es dépôts d'Ici 
uuelques jours. 

La date de l'assemblée générait sera 
tixèe Incessamment. 

D'autre part, le Syndicat prêtera, cet' 
année encore, son concours à I organi
sation de l'exposition de chasse »t pèch» 

la Poire Commerciale 
D est probable que i .samedi 'a tevnct 

sera dés igné pour la Journée de chasse 
e t pêche. 

Radio Strasaourt : Musique 
gaie et variée, 

20 b. 1S : Radio Luxembourg : Le Quin
tette des Cnaneonniers 

20 a. 30 : Radio Pari» : t Boléro ». pièce 
en 3 actes, de Léon Ruth. 

21 n. 00 : Radio Normandie : Sélect sur 
une revue locale. 

23 h. OS : Radio Luxembourg : exir. de 
la Conférence de M le générai 
Oufleux. ancien membre du 
Conseil super, de la Guerre. 

RADIO P.T T. NOH" à LILLE (247 m. 3» 
— Jeudi 1 lévrier. — 6 h. 30 : Bulletin 
météorologique. — 6 h. 40 : disques. — 
a H. concert. •— 8 h. 25 : disque. 
— 8 n 40 : mut. militaire. — 0 h. lu : 
disques. — » h. 45 : Concert symphoni-
que. — 10 b. 5 : Airs d opérettes. — 
10 b. 35 : Concert par Frédo Oardonl. 
Pulg et leur ensemble musette. — i l h. : 
Eimss. Radio scolaire. — 11 h. 30 : dis
ques. — 11 n. 50 : Concert de musique 
légère par l'Orche- -e Louis Moleello. — 
12 b 15 : Emis», économique et sociale. 
— 12 b. 30 : Concert par lOrchestre de 
la Station : La Petitf Bohême, ouv : 
Streusslana. tant, sur des valses de 
Strauss ; Mala. préluile du 3e acte : Ber
ceuse i Cannons — 13 b. : Bull, météo
rologique. — 13 b 18 : Cours de Bourse 
(1er cours des rentes). — 13 h. 20 .Con
cert de chant e musique légère. — 
14 h. : Cours de la Bourse de Lille. 
— 14 b. 6 : Emiss. économique et sociale. 
— 15 h 5 : Concert de mus. de chambre 
avec le concours de M. Le Meltour. Mme 
Madeleine Marcelll-Herson et M. Henri 
Hespel : Sonate pathétique pour p.ano 
(M. Henri HespelI : Trio en si bémol, 
pour violon, violoncelle et piano (MM 
Le Meitour et Hespel et Mme Madeleine 
Marcelli-Hersoni. — 15 h. 5 : Emission 
Radio scolaire. — 15 h. 35 : diaques. — 
15 b. 45 : Matinée enfantine de Grand 
Papa Léon : Les refrains de l'Enfance. 
par la Choralette ; Histoire de Baissecole 
le Meunier, conte populaire du Bourbon
nais i Des Bêtises, sketch (Bécassine et 
Grand Papa Léon : Concours de» Artiste» 
en graine ; La nouvelle aventure du petit 
Poucet, pièce radloph.. présentation de 
Pierre Manaut. av le concours de M. 
Dramy. Mme Lecomte et des entants i 
Résultat et concours du jour : Causerie 
de Mme de Surgére. — 17 h. : La Voix de 
notre Université : c Le problème de la 
musique pure» caus. de M Jankelevltch 
— 17 h. 20 : disques. — 17 h 45 : dis
ques de chansons — 18 h. : Nos nou
veaux film», par M. J. Tardleu — 
18 h 7 : di»que» i Les Marchand» > 
— 18 h 30 : Emlit . économique et so
ciale. — i» h. : 1/4 d'heure ae chant par 
M. Robervyl. — 19 h. 15 : disque» • Sous 
la pluie ». — 19 b. 30 : Bull, météorolo-

f ique — 20 h : Soirée de fantaisie du 
eudi avec Ded Rysel et sa Cl». — 

21 h. 30 : Concert par l'Harmonie d» Ra
dio P.TT. Nord, dlr Perd Capelle : 
Bourg-Achard. marche : Petite suite de 
concert i Chant slave, pour clarinette. 
soliste M Fortuit i Impressions pastora
le», suite d'orch : a) Aurore, b) Cloches 
joyeuses, c) Au nord du ruisseau, d) 
Sous bois : Avril, ballet en 3 part. . La 
Plainte du Clocher, pièce descriptive ; Po-
mone, valse : Le Phalangiste, marche. — 
22 h 30 : Bull, météorologique et phy
sionomie de la Bourse 

RADIO PARIS (1.848 m. 2) . — 8 n 30 : 
disques - 8 h 45 : gymnastique. — 
7 h : disques. — 7 n 35 : Cours d'Ita
lien. - 7 h 50 : disque» — 8 h 16 : 
Chron. du Ministère de l'Education natio
nale. — 8 0 30 : disques. — 9 b. 10 : Ra-
dto scolaire. — 9 h. 40 : disque» — 
9 h 40 : disques 10 h. 30 : Emlss 
scoute — 10 h. 45 Caus. folklorique. — 
10 b 50 : Les contes populaires et la 
littérature par M Variât. — 11 b : dis
ques — 11 b 55 : Caus. protestante 

rent — 13 b. 45 : Chron. du PalsU. -
13 h 56 i Chron des Ancien» Combat-
laat s — 14 b : Causerie. — 14 h 15 i 
disque». — 16 a. 45 : Courrier des livres. 
— 18 h. : Le» étrangers dans l'Agricul

ture française d'après-guerre. — 18 b 18 : 
p.eces pour violon. — 16 a. 46 : L*» 
cancers de» voie» respiratoires, par le prof. 
Lemaitre. — 17 b. : mu», de chambre — 
17 h. 45 : t Antony » (A Duma» pèrei. av 
la troupe d» l'Odèon — 19 h. : Concert 
Olardlno. — 20 h : La psycblologle de 
I acoustique, par E. Esclangon. — 20 n 15: 
pièces pour piano. — 20 h. 30 : concert. 
— 21 b. 30 : Un peu de bonne humeur, 
par M Duvlc. — 22 « . L J : La Grande 
Duchesse de Gérolsteln ; La Chanson de 
Fortunio ; Fortunlo ; L'Amour masqué. 
— 23 h. : disque». 

POSTE PARISIEN (312 m. 8) . — 
6 h. 30 : disque». — 6 h. 50 : Orch. mu
sette. — 7 h. 5 : Chansons. — 7 h. 211 : 
disques. — 8 b. 15 Ephémende — 
9 h 15 : mus. variée. — Il h 15 : disq 
— 12 h. 15 : Concert gai. - U n . : La 
Course au trésor. — 13 h. 10 : Sketch. 
— 13 h. 40 : disques. — 14 h. 15 : Petit» 
Amateurs. — 14 b. 60 i Pour le» enfant» 
de France. — 15 h. : progr. varié. — 
18 h. 30 : disques. — 18 h 10 : Le Club 
de l'Aventure... — 18 h. 25 : Demi-heure 
familiale. — 19 b. : disque». — 19 h 40 : 
Caus. de M- Jean Duclos. conseil Juridi
que. — 19 h 45 : piano. — 20 h. : d.sq 
— 20 h. 15 : Potins de Paris. — 20 h. 20 : 
Le» Actualités de Ciné futur. — 20 n 25 : 
La Courae au clocher. — 21 h. 10 i Les 
jeux radlophonique» — 21 b. 40 : Jazz 
swing. — 22 h 13 : Vedettes internatio
nale». — 23 n. : Cabaret La Cloche. — 
23 h. 30 : CLsque». 

PARIS P.TT. 1431 m. 7 ) . — 8 ù 30 : 
disques. — 7 h. 20 : concert. — 8 b . : 
Droit civil. — 8 h. 15 : disque». — 
9 h. 10 : concert. — 9 h. 30 : Cours d es
péranto. — 9 n 45 : Causerie. — 10 h. : 
Grenoble. — 11 n : Emis», scolaire. — 
II h. 30 : disques; — 12 h. 30 : mélodie». 
— 13 h. 5 : Emisa enfantine — 13 h. 30 : 
Emis», aéronautique — 13 h. 40 : conc 
— 14 h 20 : pièce» pour piano — 15 h. : 
disque». — 15 h. 46 : Entretien avec la 
jeuneas». — 18 h. 5 : L'Art et la Vie — 
16 h. 15 : Histoire du cheval. — 17 b 35 : 
Flûte et violon. - 18 h 5 : mélodies 
par Mlle Bach Mat. — 18 h 30 : Récital 
aux orgues de Saint-Sulplce. — 19 h. 
disques — 19 h 45 : mu», de danse. — 
20 h. 15 : Les étrangers e n France, par 
M Depoid — 20 h. 30 : < Mari» Chapde-
lalne s. adaptation imdlophoulque* d'après 
Hémon . «Scènes d u Curé du Village», 
de R Choquette — 22 h 30 : disques. 

RADIO NORMANDIE (274 m.i — 
8 H. 30 : disque» — 8 h. 40 : mus mili
taire. — 7 h. : gymnastique — 7 h. 15 I 
La route eat belle. — 7 a SO : Matche» 

rur samedi. — 7 b. 45 : mélodie» — 
h. : disques. — 8 h. 40 : L'astrologue 

— 8 h 45 : mus. militaire. — 9 h. : Oda» 
et chansons. — 9 h. 15 : Santé et éner
gie. — 9 n 30 : Accordéon — 10 n. : dep 
ia Basilique Sta-Thérèse de l'Enfant Jé
sus d* Llaieux. mu», religieuse — 11 n : 
orch — 12 h : concert — 13 h : Emis» 
enfantine. — 14 h : disq demandé» — 
15 b : Echos de 1 écran - 16 b. 15 : 
Chansons et chanteurs. — 16 h. 30 . Or
gue — 15 n 46 : Miroir musical. — 
18 h 15 : mus légère. — 17 a. . Chan
sons A deux. — 17 b. 30 : Quart d'heur* 
de» Jeune» — 17 h. 46 : Matche» pour 
samedi. — 19 h. 6 : dep Llaieux. mus re
ligieuse. — 1S b 46 : disque» - 19 a : 
concert - 19 h 45 : d u s de M Mlstlêr 
— 20 h 40 : concert. — 21 a : Soirée 
vsrtée. -- 2s a : Café-concert 24 n. : 
mélodies et danses 

RADIO STRASBOURG (349 m t». -
6 h. M : disques 8 h 40 : gymnasti
que. — 7 b. 30 : concert. — S a. : c o û t » 

Il m e signalait , entre autre, qu'ayant 
e n g a g é sur certaines bases des pourpar-

! 1ers avec LouL* Jouvet. U avait d u lea 
abandonner car. entre temps, cet art iste 

' avait s igné un contrat d'exclusivité avec 
I un autre producteur e t que les c a c h e t s 
| demandés avalent cons idérablement 
I augmenté de ce fait Et tout le mal v .ent 

de là : un trust des vedettes existe. 
I ma in tenant : de s producteurs, aux 
[ moyens financiers puissants engagent , 
' par contrat, les art istes pour un certain 

nombre de films par an. Naturel lement, 
i ii n'est nul lement question de leur* 
I propres productions mais Ils se réservent 
I la faculté de rétrocéder leurs droits sur 
j l'artiste. Si cette s i tuation, peut être 
' acceptable en ce qui concerne les débu-
| tants pour lesquels un producteur do i t 

faire souvent de lourds sacrifices, el le 
est inadmissible e n c e qui concerne lea 
artistes chevronnés , ayant déjà acquis 
un s tanding commercial indiscutable, n 
est indispensable pour enrayer ce t te 
hausse des cachets des vedettes, que les 
producteurs n'aient la possibilité r e n g a 
ger par contrat les artistes que pour lé'ir 
propre production Pour obtenir ce résul
tat il n'y a qu'un moyen : une loi : car 
la chambre syndicale française de la 
production, ne possède pas les m o y e n s 
de réglementer d'une façon aussi éner
gique, l'ensemble de la corporation des 
producteurs français . M. P. 

de droit civil, par M. C'assln. — S h. 18 : 
concert. — 11 h : Radio scolair» — 
11 h. 35 : disque». — 12 h. 45 : BOUTS». 
— 13 h 15 : mu» vocale par le» Andrews 
S-.sters et Cie. — 13 h 40 : Orchestre — 
18 b. : concert. — 17 h. 5 : Heure d* 
l'oncle Paul. — 18 h : Chron de» sport» 
Universitaire» et Mlllt»lre» — 18 b. 15 : 
Emlss. économique. — 18 n 30 : conc. 
— 19 h. : disques. — 18 b. 30 : l 2 heure 
alsacienne — 20 h. 18 : Concert de V1J-
lers. — 21 h. : oeuvre» pour deux piano» 
— 21 h. 30 :. mélodie» chantée». 
21 h. 45 : « Dans la M»r:ne ». par Mil» 
Afflero et M Godard - 22 h. 30 : dl*q. 

RADIO TOULOUS1 (328 ni. 6) . —-
12 h. : Auditeur» — 13 h. 16 : Lea His
toires d* Maman Câline. — 14 b. : dis
que». — 18 h 16 : Orch phllb»rroomqu». 
— 18 a. 40 : concert gai. — 19 b S 
tango» — 19 h 30 : Fantaisie.' — 
19 li. 40 : Chron de la Mode - 19 h 45 • 
Variété» — 20 h. 5 : Le» galtès de l'esto
mac. — 20 h 30 : concert. — 20 b 48 -
orch. musette. — 21 h 18 ; Fant radio-
phonique : i Absence ». — 21 h 30 : La 
Cabane Cubaine — 22 h 15 : Auditeur» 
— 22 b. 45 : orch de salon — 23 h . • 
orch de filma. — 23 h. 30 : Emis», colo
niale - 23 h. 60 : danses. 

RADIO LUXEMBOURG (1.293 m.). — 
8 h. 30 : disques. — 7 h 6 Horloges 
et pendule*. — 7 h. 30: Bonjour 1* mor.d*. 
— 8 h : concert» anglais — 10 b. 48 : 
Carroll Gibbon» et «on orche»tr» — 
11 h 15 : L» Messe des Malade» — 18 b i 
disque». — 12 h 15 : Récréation enfan
tine — 12 a 50 : disque». — 13 h. 6 : Las 
Histoires de Maman Câline. — I s a 25 -
Jeunsss» du monde — 13 b 80 i L» ré
création des e n f a . - 14 h : disques. 
— 17 h. S0 : Heure féminin». — 18 h • 
Variété» — 18 b. 48 : Emis» féminin» 
— 18 h 68 : Chron. artistique : Voyage 
au pays de» chefe-d œuvres. — 19 h 10 ' 
disques. — 18 b. 48 : Fantaisie «-
20 h. 15 : La Cours» au Clocher — 21 n • 
Varété» — 21 h. 46 : Concert symphon. 
avec le planiste et compositeur Tlbor 
Haraanyi — 22 b 10 : disque» 

BRUXELLES FRANÇAIS (4S4 m ) — 
12 h : disques. — 18 b. M) : Jasa. 
— 13 a 30 : disque» - 14 a. : La vl» 
artistique — 17 h. : initiation musical» 
— 17 h. 80 : Matinée enfantine — 
18 h. : disques - 19 n : Chron a* 
monde ouvrier - 19 h 16 ; concert — 
20 h. : Séance populaire ~ 20 h. 45 : 
Causerie. - 21 h. : Orch. tymphoolou». ' 
— 32 h. : disque». — 22 a. i o : ex»r <te 
Fautait , d t Verdi. 


